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(54)  Console  d 'échafaudage 

(57)  Il  s'agit  d'une  console  d'échafaudage  du  genre  risées  l'une  à  l'autre,  enserrent  entre  elles  les  membru- 
comportant  un  réseau  de  membrures  (1  1  A,  1  1  B,  1  1  C,  res  (1  1  A,  1  1  B,  1  1  C,  1  1  D),  en  formant  pour  chacune  un 
1  1  D)  reliées  les  unes  au  autres  à  leurs  noeuds  (N).  canal  propre  à  leur  engagement,  et,  pour  l'un  au  moins 

Suivant  l'invention,  les  membrures  (11  A,  11B,  11C,  des  canaux  ainsi  formés,  la  section  transversale  est  éta- 
1  1  D)  sont  des  tronçons  de  profilé,  préférentiellement  en  gée,  avec,  en  retrait  sur  une  portion  de  plus  grand  pas- 
aluminium,  leur  liaison  aux  noeuds  (N)  est  assurée  par  sage,  une  portion  de  passage  moindre, 
des  noix  (12)  formées  chacune  de  deux  coquilles  (13)  Application  à  la  constitution  d'échafaudages  sur 

S  qui,  dûment  affrontées  l'une  à  l'autre,  et  dûment  solida-  une  quelconque  construction. 
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Description 

La  présente  invention  concerne  d'une  manière  gé- 
nérale  les  consoles  d'échafaudage,  du  type  de  celles  mi- 
ses  en  oeuvre  par  exemple  pour  l'exécution  de  travaux 
sur  la  couverture  d'une  quelconque  construction. 

Ces  consoles  d'échafaudage  sont  globalement  for- 
mées  d'un  réseau  de  membrures  reliées  les  unes  aux 
autres  à  leurs  noeuds. 

La  présente  invention  a  d'une  manière  générale 
pour  objet  une  disposition  permettant  avantageusement 
une  réalisation  relativement  simple,  économique  et  lé- 
gère  de  ces  consoles  d'échafaudage  et  conduisant  en 
outre  à  d'autres  avantages. 

Elle  a  plus  précisément  pour  objet  une  console 
d'échafaudage  du  genre  comportant  un  réseau  de  mem- 
brures  reliées  les  unes  aux  autres  à  leurs  noeuds  et  ca- 
ractérisée  en  ce  que  ces  membrures  sont  des  tronçons 
de  profilé,  en  ce  que  leur  liaison  à  leurs  noeuds  est  as- 
surée  par  des  noix  formées  chacune  de  deux  coquilles, 
qui,  dûment  affrontées  l'une  à  l'autre,  et  dûment  solida- 
risées  l'une  à  l'autre,  enserrent  entre  elles  les  membru- 
res,  en  formant  pour  chacune  un  canal  propre  à  leur  en- 
gagement,  et  en  ce  que  la  section  transversale  de  l'un 
au  moins  des  canaux  correspondants  est  étagée,  avec, 
en  retrait  sur  une  portion  de  plus  grand  passage,  une 
portion  de  moindre  passage. 

Ainsi  formées  de  tronçons  de  profilé,  les  membrures 
sont  avantageusement  simples  et  économiques  à  réali- 
ser. 

En  outre,  les  tronçons  de  profilé  correspondants 
sont  avantageusement  en  métal  ou  alliage  léger,  et  par 
exemple  en  aluminium,  ce  qui,  à  résistance  mécanique 
égale,  permet  avantageusement  d'en  réduire  le  poids 
dans  des  proportions  notables,  de  l'ordre  de  la  moitié, 
par  rapport  à  des  réalisations  comparables  en  acier. 

Enfin,  la  liaison  entre  elles  des  membrures  se  faisant 
très  simplement  par  pincement  entre  les  deux  coquilles 
d'une  noix,  sans  qu'il  y  ait  en  un  quelconque  endroit  une 
quelconque  nécessité  de  soudure,  la  réalisation  de  l'en- 
semble  est  avantageusement  relativement  économique. 

Préférentiellement,  les  tronçons  de  profilé  constitu- 
tifs  des  membrures  ont  une  section  transversale  globa- 
lement  quadrangulaire,  et  par  exemple  rectangulaire,  la 
même  pour  tous,  avec  une  fente  courant  longitudinale- 
ment  sur  toute  leur  longueur  au  milieu  d'une  de  leurs  fa- 
ces. 

Ainsi,  si  au  moins  un  accessoire,  tel  que  crosse  de 
suspension,  tirant  d'accrochage  ou  garde-corps  en 
éventail  est  prévu,  cet  accessoire  comporte,  suivant  l'in- 
vention,  un  tronçon  de  profilé,  dit  ici  par  simple  commo- 
dité  tronçon  de  profilé  auxiliaire,  par  lequel  il  est  apte  à 
être  engagé  de  manière  télescopique  dans  un  tronçon 
de  profilé  constitutif  d'une  des  membrures,  dit  ici  par  sim- 
ple  commodité  tronçon  de  profilé  principal,  ce  tronçon 
de  profilé  auxiliaire  ayant  une  section  transversale  glo- 
balement  quadrangulaire  complémentaire  de  celle  du 
tronçon  de  profilé  principal,  avec  une  nervure  en  T  cou- 

rant  longitudinalement  sur  toute  sa  longueur  au  milieu 
d'une  de  ses  faces. 

Cette  nervure  en  T  renforce  avantageusement  le 
tronçon  de  profilé  auxiliaire,  ce  qui  permet  avantageuse- 

5  ment  de  se  satisfaire  effectivement  d'un  tel  tronçon  de 
profilé  auxiliaire  pour  la  constitution  de  l'accessoire  con- 
cerné. 

Les  caractéristiques  et  avantages  de  l'invention  res- 
sortiront  d'ailleurs  de  la  description  qui  va  suivre,  à  titre 

10  d'exemple,  en  référence  aux  dessins  schématiques  an- 
nexés  sur  lesquels  : 

la  figure  1  est  une  vue  en  élévation  d'une  console 
d'échafaudage  suivant  l'invention  ; 

15 
la  figure  2  est,  à  échelle  supérieure,  et  avec  un  arra- 
chement  local,  une  vue  en  perspective  éclatée  de 
cette  console  d'échafaudage  à  l'un  de  ses  noeuds  ; 

20  la  figure  3  est,  à  échelle  différente,  et  suivant  la  ligne 
lll-lll  des  figures  1  et  2,  une  vue  en  coupe  transver- 
sale  d'un  des  tronçons  de  profilé  constitutifs  de  ses 
membrures  ; 

25  la  figure  4  est,  à  l'échelle  de  la  figure  3,  et  suivant  la 
flèche  IV  de  la  figure  2,  une  vue  en  élévation  d'une 
des  coquilles  constitutives  d'une  des  noix  de  la  con- 
sole  d'échafaudage  suivant  l'invention  ; 

30  la  figure  5  est  une  vue  en  plan  de  cette  coquille,  sui- 
vant  la  flèche  V  de  la  figure  4  ; 

la  figure  6  en  est  une  vue  de  côté,  suivant  la  flèche 
VI  de  la  figure  4  ; 

35 
la  figure  7  est  une  vue  en  perspective  de  cette 
coquille,  vue  de  l'intérieur,  et  tournée  vers  le  bas  ; 

la  figure  8  est  une  vue  en  élévation  qui,  analogue  à 
40  celle  de  la  figure  1,  illustre  la  mise  en  oeuvre  de 

divers  accessoires  ; 

la  figure  9  est,  suivant  la  ligne  IX-IX  de  la  figure  8, 
une  vue  en  coupe  transversale  qui,  analogue  à  celle 

45  de  la  figure  3,  et  à  l'échelle  de  celle-ci,  illustre  l'enga- 
gement  télescopique  d'un  tronçon  de  profilé  auxi- 
liaire  appartenant  à  un  tel  accessoire  dans  un  des 
tronçons  de  profilé  principaux  constitutifs  des  mem- 
brures  de  la  console  d'échafaudage  suivant  l'inven- 

so  tion. 

Tel  qu'illustré  sur  ces  figures,  une  console  d'écha- 
faudage  10  suivant  l'invention  comporte,  globalement, 
de  manière  connue  en  soi,  un  réseau  de  membrures 

55  11  A,  11  B,  11  C,  11  D  convenablement  reliées  les  unes 
aux  autres  à  leurs  noeuds  N. 

Suivant  l'invention,  les  membrures  11  A,  11B,  11C, 
1  1  D  sont  toutes  des  tronçons  de  profilé,  qui,  en  pratique 
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ont  tous  une  même  section  transversale,  précisée  ulté- 
rieurement,  et  leur  liaison  aux  noeuds  N  est  assurée  par 
des  noix  12  formées  chacune  de  deux  coquilles  13,  qui, 
dûment  affrontées  l'une  à  l'autre,  et  dûment  solidarisées 
l'une  à  l'autre,  suivant  des  dispositions  également  décri- 
tes  plus  en  détail  ultérieurement,  enserrent  entre  elles 
les  membrures  1  1  A,  1  1  B,  1  1  C,  1  1  D,  en  formant  pour  cha- 
cune  un  canal,  15  ou  16,  propre  à  leur  engagement. 

Ainsi  qu'il  est  visible  isolément  pour  l'une  d'elles,  en 
l'espèce  la  membrure  11  A,  à  la  figure  3,  les  tronçons  de 
profilé  constitutifs  des  membrures  11  A,  11B,  11C,  11  D 
ont  une  section  globalement  quadrangulaire,  et  en  pra- 
tique  rectangulaire,  avec  une  fente  18  courant  longitudi- 
nalement  sur  toute  leur  longueur,  au  milieu  d'une  de 
leurs  faces,  en  pratique  une  de  leurs  faces  de  moindre 
largeur. 

Dans  la  forme  de  réalisation  représentée,  ces  tron- 
çons  de  profilé  sont  renforcés,  dans  l'un  au  moins  des 
angles  de  leur  section  transversale,  et,  en  pratique,  dans 
chacun  de  ceux-ci,  par  une  surépaisseur  locale  formant 
longitudinalement  un  cordon  19  en  saillie  sur  l'une  au 
moins  de  leurs  faces  concernées  par  un  tel  angle. 

En  pratique,  seules  les  faces  de  plus  grande  largeur 
des  tronçons  de  profilé  constituant  les  membrures  11  A, 
1  1  B,  1  1  C,  1  1  D  comportent  ainsi  extérieurement  un  cor- 
don  19  en  saillie  le  long  de  chacun  de  leurs  bords. 

Il  s'agit  en  pratique  de  cordons  19  plats,  c'est-à-dire 
de  cordons  dont  la  facette  de  surface  s'étend  parallèle- 
ment  à  la  face  des  tronçons  de  profilé  sur  laquelle  ils  font 
saillie,  et,  d'un  cordon  19  à  l'autre  d'une  même  face  de 
ces  tronçons  de  profilé,  les  facettes  de  surface  de  ces 
cordons  1  9  sont  coplanaires. 

Dans  la  forme  de  réalisation  représentée,  la  console 
d'échafaudage  1  0  suivant  l'invention  est  formée  de  qua- 
tre  membrures  1  1  A,  1  1  B,  1  1  C,  1  1  D,  à  savoir,  d'une  part, 
une  membrure  11  Aformant  montant,  une  membrure  11  B 
formant  traverse,  et  une  membrure  11  C  formant  jambe 
de  force,  qui  sont  disposées  en  triangle  rectangle,  la 
membrure  11  B  formant  traverse  étant  orthogonale  à  la 
membrure  11  Aformant  montant  tandis  que  la  membrure 
1  1  C  formant  jambe  de  force  est  oblique  vis-à-vis  de  l'une 
et  de  l'autre  des  membrures  11  A,  11  B  précédentes,  et, 
d'autre  part,  une  membrure  11  D  formant  manchon,  qui, 
parallèle  à  la  membrure  1  1  B  formant  traverse,  s'étend  à 
la  jonction  de  la  membrure  1  1  A  formant  montant  et  de  la 
membrure  1  1  C  formant  jambe  de  force. 

En  pratique,  la  membrure  1  1  A  formant  montant  est 
destinée  à  s'étendre  verticalement,  et  la  membrure  1  1  B 
formant  traverse  est  destinée  à  s'étendre  horizontale- 
ment  et  à  recevoir  un  plancher  20,  tel  que  schématisé 
en  traits  interrompus  à  la  figure  8. 

Quant  à  la  membrure  1  1  D  formant  manchon,  elle  est 
simplement  destinée  à  permettre  la  mise  en  place,  si  dé- 
siré,  d'un  quelconque  accessoire,  et,  par  exemple,  d'un 
T  d'écartement  21  A,  tel  que  représenté  à  la  figure  8. 

La  longueur  de  cette  membrure  1  1  D  est  en  pratique 
très  réduite  par  rapport  à  celle  des  autres  membrures 
11  A,  11  B,  11C. 

Pour  la  liaison  des  quatre  membrures  11  A,  11B, 
11C,  11D,  la  console  d'échafaudage  10  suivant  l'inven- 
tion  comporte  trois  noix  12. 

Ces  noix  12  sont  identiques  entre  elles,  et  les  deux 
s  coquilles  13  qui  constituent  chacune  d'elles  sont  el- 

les-mêmes  identiques  l'une  à  l'autre,  en  étant  affrontées 
l'une  à  l'autre  suivant  un  plan  P  formant  un  plan  de  sy- 
métrie  pour  l'ensemble,  figures  5  et  6. 

L'un  au  moins  des  canaux  1  5,  1  6  que  forme  une  noix 
10  12,  et,  en  pratique,  chacun  de  ceux-ci,  traverse  en  con- 

tinu  cette  noix  12,  en  débouchant  à  l'extérieur  à  l'une  et 
l'autre  de  ses  extrémités. 

L'une  au  moins  des  noix  1  2,  et,  en  l'espèce,  chacune 
de  celles-ci  puisqu'elles  sont  identiques,  forme  trois  ca- 

15  naux  15,  16,  à  savoir,  d'une  part,  deux  canaux  15,  qui 
sont  orthogonaux  entre  eux,  et,  d'autre  part,  un  canal  16 
oblique  sur  les  précédents. 

En  pratique,  le  canal  16  est  incliné  à  45°  sur  l'un  et 
l'autre  des  canaux  15. 

20  En  pratique,  également,  il  s'étend  entre  les  canaux 
1  5,  suivant  la  bissectrice  de  l'angle  droit  que  forment  en- 
tre  eux  ceux-ci. 

Suivant  l'invention,  et  pour  des  raisons  qui  apparaî- 
tront  ultérieurement,  la  section  transversale  de  l'un  au 

25  moins  des  canaux  15,  16,  et,  en  pratique,  celle  de  cha- 
cun  de  ceux-ci,  est  étagée,  avec,  en  retrait,  transversa- 
lement,  sur  une  portion  de  plus  grand  passage  S  corres- 
pondant  à  la  section  transversale  hors  tout  des  membru- 
res  1  1  A,  1  1  B,  1  1  C,  1  1  D,  une  portion  de  moindre  passage 

30  S'. 
Il  en  est  ainsi  tant  pour  les  canaux  15  orthogonaux 

entre  eux  que  pour  le  canal  16. 
Comme  la  portion  de  plus  grand  passage  S,  la  por- 

tion  de  moindre  passage  S'  a,  transversalement,  un  con- 
35  tour  globalement  quadrangulaire. 

Pour  conforter,  longitudinalement,  la  retenue  des 
membrures  11  A,  11B,  11C,  11  D  dans  les  noix  12,  l'une 
au  moins  de  ces  noix  12,  et,  en  l'espèce,  chacune  de 
celles-ci  puisqu'elles  sont  identiques,  comporte,  pour 

40  l'un  au  moins  des  canaux  15,  16,  et,  en  pratique,  pour 
chacun  de  ceux-ci,  sur  la  surface  interne  de  l'une  au 
moins  des  coquilles  13,  et,  en  l'espèce,  sur  la  surface 
interne  de  chacune  de  celles-ci  puisqu'elles  sont  identi- 
ques,  des  moyens  d'emboîtement  22,  qui,  intervenant 

45  transversalement  dans  un  tel  canal  15,  16,  sont  destinés 
à  coopérer  avec  des  moyens  d'emboîtement  complé- 
mentaires,  précisés  ultérieurement,  prévus  à  cet  effet 
sur  les  membrures  1  1  A,  1  1  B,  1  1  C,  1  1  D. 

En  pratique,  dans  la  forme  de  réalisation  représen- 
50  tée,  ces  moyens  d'emboîtement  22  sont  des  moyens 

d'emboîtement  mâles. 
Pour  chaque  coquille  13,  et  pour  chaque  canal  15, 

1  6,  il  s'agit  d'un  simple  ergot,  qui,  en  saillie  sur  la  surface 
interne  d'une  telle  coquille  1  3,  intervient  sensiblement  à 

55  mi-longueur  dans  le  canal  15,  16  qu'il  affecte. 
Dans  la  forme  de  réalisation  représentée,  cet  ergot 

a  en  section  transversale  un  contour  circulaire. 
Pour  le  passage  d'organes  de  serrage  24,  tels  que 

3 
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par  exemple  les  boulons,  à  vis  25  et  écrou  27,  représen- 
tés  sur  la  figure  2,  les  deux  coquilles  13  constitutives 
d'une  noix  12  présentent,  en  regard  l'une  de  l'autre,  et  à 
l'écart  des  canaux  15,16  qu'elles  délimitent,  des  passa- 
ges  28. 

Dans  la  forme  de  réalisation  représentée,  quatre 
passages  28  sont  ainsi  prévus. 

Deux  de  ces  passages  28  encadrent  l'un  des  ca- 
naux  15,  en  affectant  chacun  respectivement  deux  pat- 
tes  29  qui,  faisant  saillie  sur  chacune  des  coquilles  13, 
s'étendent  à  ras  avec  le  plan  d'affrontement  P  de  cel- 
les-ci,  parallèlement  à  ce  plan  d'affrontement  P. 

Celle  de  ces  pattes  29  qui  est  du  côté  opposé  au 
canal  16  s'étend  sensiblement  à  mi-longueur  du  canal 
1  5,  au  droit  de  l'ergot  formant  les  moyens  d'emboîtement 
22  présents  dans  celui-ci. 

Celle  qui  est  du  côté  du  canal  1  6  s'étend  au  contraire 
au  ras  du  débouché  du  canal  15. 

Les  deux  autres  passages  28  sont  chacun  respec- 
tivement  disposés  de  part  et  d'autre  de  l'autre  canal  15, 
sensiblement  au  droit  de  l'ergot  formant  les  moyens 
d'emboîtement  22  présents  dans  celui-ci. 

Celui  qui  est  disposé  du  côté  du  canal  16  s'étend 
sur  toute  la  largeur  de  la  portion  de  moindre  passage  S' 
de  ce  canal  15. 

Celui  qui  est  disposé  du  côté  opposé  au  canal  16 
s'étend  sur  toute  la  largeur  de  la  portion  de  plus  grand 
passage  S  de  ce  canal  15. 

Il  se  situe  en  outre  au  pied  d'une  patte  30,  qui  fait 
transversalement  saillie  vers  l'extérieur,  perpendiculai- 
rement  au  canal  15,  et  qui  est  elle-même  percée  d'un 
passage  31  à  son  extrémité,  pour  l'établissement,  d'une 
coquille  1  3  à  l'autre,  et  tel  que  schématisé  en  traits  inter- 
rompus  sur  la  figure  6,  d'une  entretoise  32  définissant 
avec  ces  coquilles  13  un  passage  33  propre,  si  désiré, 
à  la  mise  en  place  d'une  élingue. 

Dans  la  forme  de  réalisation  représentée,  cette  patte 
30  est  bordée,  latéralement,  par  des  nervures  de  rigidi- 
fication  34,  qui  se  prolongent  transversalement  sur  la  co- 
quille  13,  jusqu'au  bord  opposé  du  canal  15  concerné. 

Les  deux  coquilles  13  constitutives  d'une  noix  12 
présentent  en  outre,  en  correspondance  l'une  avec 
l'autre,  dans  la  forme  de  réalisation  représentée,  pour  le 
passage  éventuel  de  goupilles,  au  droit  de  chacun  des 
canaux  15,  deux  perçages  36,  qui,  en  pratique,  sont  ali- 
gnés  suivant  le  plan  médian  de  la  portion  de  plus  grand 
passage  S  de  ces  canaux  15. 

Chacune  de  ces  deux  coquilles  1  3  est  en  outre  ajou- 
rée,  pour  son  allégement,  d'un  certain  nombre  d'évide- 
ments  37. 

Dans  la  forme  de  réalisation  représentée,  trois  évi- 
dements  37  sont  ainsi  prévus,  en  triangle,  dans  la  zone 
médiane  des  coquilles  13. 

Dans  la  forme  de  réalisation  représentée,  le  contour 
extérieur  des  coquilles  13  suit  celui  de  leurs  canaux  15. 

Mais,  en  pratique,  dans  la  zone  de  convergence  de 
ces  canaux  15,  les  coquilles  13  sont  tronquées  par  un 
pan  coupé  38,  qui  s'étend  sensiblement  à  45°  par  rap- 

port  à  ces  canaux  15,  et  qui  est  donc  sensiblement  per- 
pendiculaire  au  canal  16. 

En  pratique,  une  nervure  de  raidissement  40  s'étend 
latéralement  en  saillie  le  long  de  ce  pan  coupé  38,  autour 

s  du  débouché  commun  des  canaux  15. 
Du  côté  du  débouché  opposé  du  canal  16,  les  co- 

quilles  13  sont  également  tronquées  par  un  pan  coupé 
41,  qui,  perpendiculaire  à  ce  canal  16,  est  parallèle  au 
pan  coupé  38  précédent,  et  qui  s'étend  donc  lui  aussi 

10  sensiblement  à  45°  par  rapport  aux  canaux  15. 
Les  coquilles  13  ainsi  constitutives  des  noix  12  sont 

préférentiellement  en  métal  ou  alliage  léger,  tel  qu'alu- 
minium  par  exemple. 

Il  en  est  de  même  des  tronçons  de  profilé  constitutifs 
15  des  membrures  1  1  A,  1  1  B,  1  1  C,  1  1  D. 

Pour  la  constitution  de  moyens  d'emboîtement  42 
complémentaires  des  moyens  d'emboîtement  22  des 
coquilles  13,  le  cordon  19  que  présentent  en  saillie  sur 
l'une  au  moins  de  leurs  faces  les  tronçons  de  profilé 

20  constitutifs  des  membrures  11  A,  11B,  11C,  11  D  compor- 
te  localement,  en  creux,  dans  la  forme  de  réalisation  re- 
présentée,  au  moins  une  saignée  transversale,  qui,  en 
pratique,  s'étend  sur  toute  la  largeur  d'un  tel  cordon  19, 
figure  2. 

25  En  pratique,  également,  cette  saignée  transversale 
est  réalisée  au  montage,  par  exemple  par  fraisage,  et, 
préférentiellement,  ce  montage  est  exécuté  en  atelier. 

Lors  de  ce  montage,  les  coquilles  13  constitutives 
des  noix  12  présentes  aux  trois  noeuds  N  sont  rappor- 

30  tées  latéralement  de  l'extérieur  sur  les  membrures  11  A, 
1  1  B,  1  1  C,  1  1  D,  avec  engagement  de  l'ergot  constituant 
leurs  moyens  d'emboîtement  22  dans  les  saignées 
transversales  formant  les  moyens  d'emboîtement  42 
prévus  à  cet  effet  sur  ces  membrures  11  A,  11B,  11C, 

35  11  D. 
Les  organes  de  serrage  24  sont  ensuite  mis  en  pla- 

ce. 
Au  lieu  de  boulons,  comme  indiqué  précédemment, 

11  peut  en  variante  tout  aussi  bien  s'agir  de  rivets  par 
40  exemple. 

Dans  la  console  d'échafaudage  10  ainsi  obtenue, 
les  pattes  30  des  coquilles  13  des  noix  12  encadrant  la 
membrure  11  B  formant  traverse  s'étendent  vers  le  haut. 

Outre  leur  fonction  d'accrochage  pour  d'éventuelles 
45  élingues,  elles  assurent  ainsi  avantageusement  la  rete- 

nue  latérale  du  platelage  formant  le  plancher  20  posé 
sur  une  telle  membrure  1  1  B. 

A  l'inverse,  les  pattes  30  des  coquilles  1  3  de  la  noix 
1  2  présente  à  la  jonction  des  membrures  1  1  A,  1  1  C,  1  1  D 

50  s'étendent  vers  le  bas. 
Bien  entendu,  figure  2,  des  perçages  44  sont  prévus 

transversalement  à  chacune  des  extrémités  de  la  mem- 
brure  1  1  A  formant  montant  et  de  la  membrure  1  1  B  for- 
mant  traverse,  en  correspondance  avec  les  perçages  36 

55  des  coquilles  1  3  formant  les  noix  1  2. 
De  même,  des  perçages  de  même  type  sont  prévus 

transversalement  dans  la  membrure  1  1  D. 
L'accessoire  que  constitue  le  T  d'écartement  21  A 
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engagé  dans  cette  membrure  1  1  D  peut  ainsi  être  bloqué 
en  position  dans  celle-ci  par  des  goupilles  non  représen- 
tées,  cet  accessoire  étant  lui-même  dûment  muni  trans- 
versalement  de  perçages  45  de  place  en  place  à  cet  ef- 
fet. 

De  manière  semblable,  le  canal  15  libre  de  la  noix 
12  présente  à  la  jonction  de  la  membrure  11  B  formant 
traverse  et  de  la  membrure  1  1  C  formant  jambe  de  force 
peut  être  mis  à  profit  pour  l'implantation  d'un  autre  ac- 
cessoire,  en  l'espèce  un  garde-corps  21  B  vertical,  muni 
à  cet  effet,  à  sa  base,  de  perçages  de  même  type  que 
les  perçages  45  précédents. 

D'autres  accessoires  sont  envisageables,  tels  que 
par  exemple,  comme  représenté  en  traits  continus  à  la 
figure  8,  une  crosse  de  suspension  21  C,  ou,  tel  que 
schématisé  sur  cette  figure  8,  un  tirant  d'accrochage 
21  D,  en  substitution  à  la  crosse  de  suspension  21  C  pré- 
cédente,  ou  un  garde-corps  en  éventail  21  E,  en  substi- 
tution  au  garde-corps  21  B  vertical. 

Suivant  l'invention,  chacun  des  accessoires  que 
constituent  cette  crosse  de  suspension  21  C,  ce  tirant 
d'accrochage  21  D,  ou  ce  garde-corps  en  éventail  21  E, 
comporte,  pour  sa  mise  en  oeuvre,  un  tronçon  de  profilé 
46,  dit  ci-après  par  simple  commodité  tronçon  de  profilé 
auxiliaire,  par  lequel  il  est  apte  à  être  engagé  de  manière 
télescopique  dans  un  tronçon  de  profilé  constitutif  d'une 
des  membrures  11  A,  11B,  11  C  concernées,  dit  ci-après 
par  simple  commodité  tronçon  de  profilé  principal,  ce 
tronçon  de  profilé  auxiliaire  46  ayant  une  section  trans- 
versale  globalement  quadrangulaire  complémentaire  de 
celle  du  tronçon  de  profilé  principal,  avec  une  nervure 
en  T  48  qui,  courant  longitudinalement  sur  toute  sa  lon- 
gueur  au  milieu  d'une  de  ses  faces,  fait  saillie  hors  de 
cette  membrure  1  1  A,  1  1  B,  1  1  C  à  la  faveur  de  la  fente  1  8 
correspondante,  ainsi  qu'il  est  visible  sur  la  figure  9  pour 
la  membrure  11  A. 

C'est  pour  l'intervention  éventuelle  d'un  tel  tronçon 
de  profilé  auxiliaire  46,  et,  donc,  de  l'accessoire  qui  le 
comporte,  que  les  canaux  15  des  noix  12  comportent 
une  portion  de  moindre  passage  S',  celle-ci  correspon- 
dant  à  la  section  transversale  hors  tout  de  la  nervure  en 
T  48  de  ce  tronçon  de  profilé  auxiliaire  46. 

En  pratique,  la  crosse  de  suspension  21  C  est  for- 
mée  de  trois  tronçons  de  profilé  auxiliaires  46,  reliés 
deux  à  deux  en  équerre  par  deux  noix  50. 

Ces  noix  50  ont  une  constitution  globalement  ana- 
logue  à  celle  des  noix  12  précédentes. 

Toutefois,  elles  présentent,  à  la  faveur  de  leur  angle 
rentrant,  un  voile  51  qui,  pour  leur  engagement  éventuel 
sur  un  tube,  comporte  une  échancrure  52  dont  le  fond 
est  en  demi-cercle. 

Pour  l'attelage  de  la  crosse  de  suspension  21  C  à  la 
console  d'échafaudage  1  0  le  tronçon  de  profilé  auxiliaire 
46  qui  lui  sert  de  montant  comporte  transversalement  de 
place  en  place  des  perçages  45,  pour  le  passage  de  gou- 
pilles. 

Le  tirant  d'accrochage  21  D  est  simplement  formé, 
lui,  d'un  tronçon  de  profilé  auxiliaire  46  et  d'un  crochet  53. 

Comme  précédemment,  son  tronçon  de  profilé  auxi- 
liaire  46  présente  transversalement  de  place  en  place 
des  perçages  45. 

Le  garde-corps  en  éventail  21  E  se  réduit  à  un  tron- 
5  çon  de  profilé  auxiliaire  46. 

Comme  précédemment,  il  présente  transversale- 
ment  de  place  en  place  des  perçages  45  . 

Bien  entendu,  la  présente  invention  ne  se  limite  pas 
aux  formes  de  réalisation  décrites  et  représentées,  mais 

10  englobe  toute  variante  d'exécution. 

Revendications 

15  1.  Console  d'échafaudage,  du  genre  comportant  un 
réseau  de  membrures  reliées  les  unes  aux  autres  à 
leurs  noeuds,  caractérisée  en  ce  que  les  membrures 
(1  1  A,  1  1  B,  1  1  C,  1  1  D)  sont  des  tronçons  de  profilé, 
en  ce  que  leur  liaison  aux  noeuds  (N)  est  assurée 

20  par  des  noix  (12)  formées  chacune  de  deux 
coquilles  (1  3),  qui,  dûment  affrontées  l'une  à  l'autre, 
et  dûment  solidarisées  l'une  à  l'autre,  enserrent 
entre  elles  les  membrures  (1  1  A,  1  1  B,  1  1  C,  1  1  D),  en 
formant  pour  chacune  un  canal  (15,  16)  propre  à  leur 

25  engagement,  et  en  ce  que  la  section  transversale 
de  l'un  au  moins  des  canaux  (15)  correspondants 
est  étagée,  avec,  en  retrait  sur  une  portion  de  plus 
grand  passage  (S),  une  portion  de  moindre  passage 
(S'). 

30 
2.  Console  d'échafaudage  suivant  la  revendication  1, 

caractérisée  en  ce  que  l'un  au  moins  des  canaux 
(1  5,  1  6)  que  forme  une  noix  (1  2)  traverse  en  continu 
celle-ci  en  débouchant  à  l'extérieur  à  l'une  et  l'autre 

35  de  ses  extrémités. 

3.  Console  d'échafaudage  suivant  l'une  quelconque 
des  revendications  1  ,  2,  caractérisée  en  ce  que  l'une 
au  moins  des  noix  (12)  forme  trois  canaux,  à  savoir 

40  deux  canaux  (15),  qui  sont  orthogonaux  entre  eux, 
et  un  canal  (16)  qui  est  oblique  sur  les  précédents. 

4.  Console  d'échafaudage  suivant  la  revendication  3, 
caractérisée  en  ce  que  la  canal  (16)  est  incliné  à  45° 

45  sur  les  deux  canaux  (15). 

5.  Console  d'échafaudage  suivant  l'une  quelconque 
des  revendications  1  à  4,  caractérisée  en  ce  que, 
pour  l'un  au  moins  des  canaux  (1  5,  1  6)  qu'elle  forme, 

50  l'une  au  moins  des  noix  (1  2)  comporte,  sur  la  surface 
interne  de  l'une  au  moins  de  ses  coquilles  (1  3),  des 
moyens  d'emboîtement  (22),  qui,  intervenant  trans- 
versalement  dans  un  tel  canal  (15,  16),  sont  desti- 
nés  à  coopérer  avec  des  moyens  d'emboîtement 

55  (42)  complémentaires  prévus  à  cet  effet  sur  la  mem- 
brure  (11  A,  11B,  11C,  11  D)  correspondante. 

6.  Console  d'échafaudage  suivant  l'une  quelconque 
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des  revendications  1  à  5,  caractérisée  en  ce  que, 
pour  le  passage  d'organes  de  serrage  (24),  tels  que 
par  exemple  boulons  ou  rivets,  les  deux  coquilles 
(13)  constitutives  d'une  noix  (12)  présentent,  en 
regard  l'une  de  l'autre,  et  à  l'écart  des  canaux  (15, 
16)  qu'elles  délimitent,  des  passages  (28). 

7.  Console  d'échafaudage  suivant  l'une  quelconque 
des  revendications  1  à  6,  caractérisée  en  ce  que  les 
deux  coquilles  (1  3)  constitutives  d'une  noix  (12)  sont 
identiques  l'une  à  l'autre. 

8.  Console  d'échafaudage  suivant  l'une  quelconque 
des  revendications  1  à  7,  caractérisée  en  ce  que  les 
noix  (12)  qu'elle  comporte  sont  identiques  entre 
elles. 

9.  Console  d'échafaudage  suivant  l'une  quelconque 
des  revendications  1  à  7,  caractérisée  en  ce  qu'elle 
est  formée  de  quatre  membrures  (11  A,  11B,  11C, 
1  1  D),  à  savoir,  d'une  part,  une  membrure  (1  1  A)  for- 
mant  montant,  une  membrure  (1  1  B)  formant  tra- 
verse,  et  une  membrure  (11  C)  formant  jambe  de 
force,  qui  sont  disposées  en  triangle  rectangle,  la 
membrure  (1  1  B)  formant  traverse  étant  orthogonale 
à  la  membrure  (11  A)  formant  montant  tandis  que  la 
membrure  (1  1  C)  formant  jambe  de  force  est  oblique 
sur  l'une  et  l'autre  des  membrures  (11  A,  1  1  B)  pré- 
cédentes,  et,  d'autre  part,  une  membrure  (11  D)  for- 
mant  manchon  qui,  parallèle  à  la  membrure  (1  1  B) 
formant  traverse,  s'étend  à  la  jonction  de  la  mem- 
brure  (11  A)  formant  montant  et  de  la  membrure 
(1  1  C)  formant  jambe  de  force,  et  en  ce  que,  pour  la 
liaison  de  ces  quatre  membrures  (11  A,  11B,  11C, 
1  1  D),  elle  comporte  trois  noix  (12). 

10.  Console  d'échafaudage  suivant  l'une  quelconque 
des  revendications  1  à  9,  caractérisée  en  ce  que  les 
tronçons  de  profilé  constitutifs  de  ses  membrures 
(1  1  A,  1  1  B,  1  1  C,  1  1  D)  sont  en  métal  ou  alliage  léger, 
tel  qu'aluminium  par  exemple. 

11.  Console  d'échafaudage  suivant  l'une  quelconque 
des  revendications  1  à  10,  caractérisée  en  ce  que 
les  tronçons  de  profilé  constitutifs  de  ses  membru- 
res  (1  1  A,  1  1  B,  1  1  C,  11  D)  ont  tous  une  même  section 
transversale. 

12.  Console  d'échafaudage  suivant  la  revendication  11  , 
caractérisée  en  ce  que  les  tronçons  de  profilé  cons- 
titutifs  de  ses  membrures  (1  1  A,  1  1  B,  1  1  C,  1  1  D)  ont 
une  section  transversale  globalement  quadrangu- 
laire,  avec  une  fente  (1  8)  courant  longitudinalement 
sur  toute  leur  longueur  au  milieu  d'une  de  leurs 
faces. 

13.  Console  d'échafaudage  suivant  la  revendication  12, 
caractérisée  en  ce  que  les  tronçons  de  profilé  cons- 

titutifs  de  ses  membrures  (1  1  A,  1  1  B,  1  1  C,  1  1  D)  sont 
renforcés  dans  l'un  au  moins  de  leurs  angles  de  leur 
section  transversale  par  une  surépaisseur  locale 
formant  longitudinalement  un  cordon  (19)  en  saillie 

s  sur  l'une  au  moins  de  leurs  faces  concernées  par  un 
tel  angle. 

14.  Console  d'échafaudage  suivant  les  revendications 
5  et  13,  prises  conjointement,  caractérisée  en  ce 

10  que  pour  la  constitution  de  moyens  d'emboîtement 
(42),  le  cordon  (19)  que  présentent  en  saillie  sur 
l'une  au  moins  de  leurs  faces  les  tronçons  de  profilés 
constitutifs  des  membrures  (11  A,  11B,  11C,  1  1  D) 
comporte  localement  en  creux  au  moins  une  sai- 

15  gnée  transversale,  et  les  moyens  d'emboîtement 
(22)  prévus  de  manière  complémentaire  sur  la  sur- 
face  interne  de  l'une  au  moins  des  coquilles  (1  3)  des 
noix  (1  2)  comportent  au  moins  un  ergot  en  saillie  sur 
cette  surface  interne. 

20 
15.  Console  d'échafaudage  suivant  l'une  quelconque 

des  revendications  12  à  14,  caractérisée  en  ce  que 
au  moins  un  accessoire  tel  que  crosse  de  suspen- 
sion  (21  C),  tirant  d'accrochage  (21  D),  ou 

25  garde-corps  en  éventail  (21  E),  par  exemple,  lui  étant 
associé,  ledit  accessoire  comporte  un  tronçon  de 
profilé  (46),  dit  ici  par  simple  commodité  tronçon  de 
profilé  auxiliaire,  par  lequel  il  est  apte  à  être  engagé 
de  manière  télescopique  dans  un  tronçon  de  profilé 

30  constitutif  d'une  des  membrures  (11  A,  11B,  11C, 
11D),  dit  ici  par  simple  commodité  profilé  principal, 
ledit  tronçon  de  profilé  auxiliaire  (46)  ayant  une  sec- 
tion  transversale  globalement  quadrangulaire  com- 
plémentaire  de  celle  du  tronçon  de  profilé  principal, 

35  avec  une  nervure  en  T  (48)  courant  longitudinale- 
ment  sur  toute  sa  longueur  au  milieu  de  l'une  de  ses 
faces. 
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